
| Laisse donc ! 

.Pierre, revêtant «Mkloiiw 
__nt 4* ««_»_, ouvrait L» «*-

», éoirWaçttit s inspecter, rué-
!, tes divsrse* cause» possible. 

l>e*it*Bn|. elle «Unit 14» venait, frappait * 
- vitrée dont tes rideaux rouge» l'on 

peT leur petit air rustiqae. 
_ illârJ ma_aaad* et sourd « m i t . be-

Ja n<M choses qu'elle comprît mal. Une 
au to» , é d'aeiree portas, où se mon 
des fsoos dliottilité naéfiauie, vieilles 

aux. mon ions tiéris-oe d'un poil gris, 
ni* aux tignasses d«- ohunvpo cl tu » -

idiot. 1» UiMail -fiuu*. Hon, rien a veu-
t, ni terre, ni qem qae ce soit, 

fe-le a es revint, moins gaie, vere ton mari, 
i é s u r l e motour mi* à au, huilait, 
ivieeait, limait; i l soupira, furieux 
y comprends rien I 

- Lu bougje ? St-elU. 
Il haussa les épaules. Non, la bougie lone-

lloimûlt. Celait dans lo mot-n,,-. Quoi? 11 ne 
savait pas. Ls reohar<-lie se pi-uongeaU, irrî-

» pièce rompue. Et 
i l 

Penaud, il »_trevait 
Me de rechange ! Ou < 
' pe i sVi r . i rasnear te , se repéra: A vingt k.-
t-_D*tre«d« «Jaugesis ! Ht à Saugeais, évidem 
•«•ut. il» n'auraient pas ça. Il faudrait téle-
fl*_phi*r à leurs... aUendrc... Y avilit il seu-
fenw-ot une bieyetette, dans ce trou ? Non, pua 
d» bieyot-tte. Eh bien ! on était propre I 

— Sta' je leue's un cheval, nne charrette... 
— Tu ne vas pas me laisser senVe, protesta 

.«cquetine. Il n'y a seulement pas d'au
berge t 

raient te* mai 
éecouvraieu t 

_, C «Mil. Nwrim* par 1. canmiuion 

M ohmm I I M I ] amkw, • • * _ 
a»«na«»»g__j)_,a»i > «àÛto là . r t d l U . l tM» 

i joli i 

e d'étonné ment, ils considé . 
i, ls pJa< 
•Met au 

dit il, iue oat -pprootia-afa puisse „ 

rndant la lampe aséme de l*éeoi_ aoaf-f__tms_t 
la lotaiteJeJavoMa par 1. P_rl.nw.sl. 
I * l l à p i e e i n r rttoad q_. lW«%ne»ent de 

H dentalTe ae peut Mn orgsuise qu'a la tuile da 
déoaata qui »'o__aa_ete vite »t eue, »•_ •_..»_» 
dee proM&sears, la gouvernement n'avait pa* 

Stopo** da crédit*, La Chanbro a vote un ort.Hl 
a W.QOQ (raaos, la eematiasioQ n» croit p u 

q_*H soit posaiMa de voter oe .redit avant qu* 
lus déer-ts prévu» par ht loi trient été pria. Tl est 
probable que oat •n-atgsemeiit dans le» écoles ne 
sera pas eucoro organisé avant la rentrée d'octo
bre 1904, la vérité budgétaire aat de ne pas voter 
des ressources avant que l'o:gsnisme soit crée. 

Le ministre réplique que les objection* do la 
Oommissma tournent dans un cercle vicieux ; si 
le Sénat vote le crédit, nous pourrons imm.Mia-
lemeut organiser l'enseignement.. (Applsuduse-
ment sur un grand uorub e de bancs.} 

La coinmraniorn, en prûseiioe des explica
tions qui viennent dïsire échangées, sban-
donna ses propositions et le crédit est rétabli. 

Budget des Beaux-Arts 
Les chapitres 1 à _5 sont adoptés. 
Sur le chapitra relatif a la conserva lien dos 

monuments historiques, M. Perr ier ilemande lt) 
classement, parmi sea monuments, <lo le maison 
ile« Cbarumlten qu'habits J.-J. Kuus*enu. 

Le rapporteur général. — De quel style 

H. Perr ier . — Il ne s'agit pas de st/le, mais 

- C'est "le "sanctuaire de la 
est la que 

Rien ne-s'oppose A ce 

Linthillac 
t formé Houir 

H. Per r ie r 

.soudain. Kieit ! S f f i . 

. ... s Kf*«7 Ils tinrent con qU'u 
Mil ; oui, louer un cheval, pour traîner la odiu 

Waohroe... gagner lo gros bourg le plus pro-j cett 
che, Sasgeais même ptmt-etre. an dépit de ' 
Arr ivée ssseï honteuse, dm 
« i l . . . Ile frappèrent s pi 
BBes leur paraissaient nitr 
•car la misère et la crasse. 

Ils se regardèrent avec 
«Donne. Jewroeline avait m 
Whe qo& de rire. Allons ! i 
Ment affreux, ce patelin lu. 
«n paysage nsmx pauvre 
•fée, '»t cette fnm^usn vue d 

' sqn'pni 

où habita loniftemps i 

hommes de la Révolu 

a Rousseau. L'Etat doit c 

la Cette* d-eparew postale. - taVre d«tat ds la napaoU CM aoaveraations Casts* d'épargne poaUIe. 
U Sénat doit désirer sa voirons _____ 

eette inatilattoo a «a* sa souffrir. Voiot les ebif 
Ires naïf ré Isa ratraitas de 1*0. et l_fl_ qui ont 
dépassé Tes recettes d* c_- deux années, Tafoir 
de la rsiens n'a cessé de a'-oarottre. L'aug_t*s-
tatioa a été de SG miliiou ponr («ML Au 1er dé-
ceiubra, alla était, pour 190-, da 17 millions. Un 
autre calcul a pu être fait, et eelui-lé est tout 6 
lait significatif! Au 1er uoves-bra 1903, la eeisK, 
disposait .l'une réserve telle qu'on oour» du Jour 
son avoir dépesi>ait de 33 milhs-s les orûan^sed* 
aas déposants. Cea c h i tiras répondent «uftlsan> 
rsuM aux acouaatious patentée ou souterraloei 
dont rinaUtntlou s été l'ubjst. (Applaudisse. 

mm*. 
d'épii-gne est 

Budget des colonlas 
' Sénat entame la discussion du budget 

let, Colonies» 
L'unirai de OoTerrilla émet l'espoir que le 
ait nul s'ont rétwiuJu raoemnislit de la cession 

ngère dos lias Sl-Pierre^t MiiUni n 

tristesse gro j 
mvie de pieu-, 

tout bonne-
rillage infect, 

"»Heî Di« 

de Terre-Neuve qui fournissent a la 
rrntice ses meilleurs marins (Vils applaudisse-
ments t droite}. 

Lee chapitres 1 a 5 sont adoptée. 
Sur le chapitre 6 (Service administratif des 

colonies dans les ports de oommerca), M. Don-
termie demanda la rétablissement du crédit a* 
00 Tr. supprimé pir la comission Ce seraient 
s ouvriers et auxiliaires qui supporteraient les 
inséquences de celte suppression. 
Le rapporteur dit que cette suppression n'ai 
___r_M n s les commissaires coloniaux dans 

les ports, dont la fonction peut, t son avis, être 
iplio par d'autre agents. 

. Ministre des Colonies. — Il faudrait 
alors rapporter les décrets organisant Je nemcê 

l i ' . i .n question. Je no vois pna a quels agents je 
, luiiii-rnis coulier ce service. La clause est impoa-
<1' sîhla. 

I.e rapporteur combat i nouveau la demande 
de M. Doumorg-c. 

Finalement, le chapitre 6 (chiffres de la 
adopté. 

1 adoptée. 
_. .„ eiinpitnï 11 (Inspection des tra/aux pu

blics), M. Bnssinet appelle l'attention du Sé-_t4 
sur la façon dont fonctionne oe service. 

On emploie é cette inspection dos agents 
M. Perr ier — Ja ae demande pas autre chose, inaptes a ces fondions. Ne pourrait-on pas «n-

Briens demande que TadministraLion exa- ' ployer Jpa élèves de l'Ecole Centrale qui se con-
l'ctat des églises de Lessay (Manche) et Unteroient d'avantages modestes r 
de a une restauration nécessaire. M. Peytral — Le serait créer de nouveaux 

Le ministre promet de faire étudior la ques- tonr.iionnaires. 
H Bassinet rappelle que les «lèves de I\ù> 
Statil. 

r historique, Le classement peut donc 

M. Briens de 

Le c 

Le rapporteur demande q 

i 
s pour faire de la salle du Tro-

i vieux cheval blanc, cagneux e 

conditions possibles ; il suffirait d'il 

-pnje, • pojjjjtjio d'an douter, votera 
D -CHM-it s i auwjinouno avec une corde, 5è l i , .u e îe gouvarnement -
sembla hean comme Pégasse, et quand, j a s p e r - ' 

claquement de langue du paysan qui — 

te Parlement, 

'égard de l'Hcols Centrale li 
_ . r,sstble de oon-tttair d 

corps de direction des Trsvi 

tait à le* conduira, ou munn'uro railleur de 
.1 les habitants du hameau accourus pour 

fouir de leur humrUation.l'équipagHs'ébranla, 
-_eq_sjWu3 

empressement, résenté un pro-
Trocadéro. 

Le ministre promet'd'étudier la question. 

Budget du Commerce 
H tkei-iutpe demande su ministre du com 

ré__entirent un soulage- marce de communiquer sux Chambres de com
merce on tableau montrant la solvabilité peu 

était Pw'JjHf 
et agents d'affaires. On provoquerait ainsi 
nion du capital "' ' 

moyen d'ofiin 

rait peut-être possible d< 
•:- n corDàde direct 

Les chapitres 11 et 1_* sont adoptés. 

Sur le chapitre 13 (bourses et subventi 
•colo colouialej. M. Grodin demande au i 

puis juillet. 

PréeWan* d-bosuftsw, M. Cssot 
VTea p_«aida«_i é- iaasf j , MU. W_l_-*_-

R J S I M S . , Dé*oii»r, n i l s î m et la" ffénéraP 

Prt-aéiat, M. Ost-_a-aann____L 
Viee-prs«daota» MM. Bloah (-isslalshs-iiiil 

d'Bchérac, ancien Maire da _______ Haotor Dé
passe, AsWrt To_T-W, dés-té ds rAriags. 

Secrétaire rtnéfil, M. Bainier, saeésn a-jatat 
du 20* irrnaissisasnL 

SeorétairM, MM. CarUu et Bssyes. 

peasé qu'É B'instAtier dans 
vear de la o_ona_as qu'il i aspirait au gouverne 
mM( répubkcsta; il voulait s'emparer petit 

n 1880 avec Léon XIII, et cite un propos du 
iual Rampotla en 1885, qui annonçait qu 
-th<>u__u<"« étaient assurés de le majorité de 
ouvelle Chambra 
M Clemenoenn- — Il n'éUlt pas iufsillmlè 

elui-lé Rires.) 
M- d'Aonay _• On doit donc ss demander 

ettu «utilité avec la papauté profita 
i douteuse, puisque l'hglisi 

nuonriî ce qui, h DOS yeux, oook 
tuas (Murmures h droite), 
a elle prolte S votre intlsenc* ex 

t elle i, 

l'actt ! dl- S 

pu! 
Mais c 

d'hui la I 

la papauté. Est 

itrcluis da grandes ohosos, il a, 
vs uns prépondérance politique 

devenu es protectorat 1 
, l'Augletr— ' 

isaloaâaii 

, 'Italie, l'Allomagni 
< consuls pour protège 

d'easoignamont 
, ais do religieux 

enseignement lalq 

, One 

L'aunig-Bmanf laïque, dit on, coûte dix lois 

pour développer l'enseignement 
_j divers points dss écoles nor

males devant fournir le personnel suffisant 
Îez assurés que les musulmans iraient plus 

_rttsn ilans une école qui assurerait la [ucu-
tralîtù religieuse. L'Italie nous a donné l'expinple. 
N-BS aevona cesser do subventionner a l'étran
ger les membres des congrégations que nous 

s point a enseigner en France. (Vifs 

ffaires étrangères, 
lu Chambre dos 

I joui puis denwndi r 

s du budget 

On rendrait ! 

Tu'rSEÏ i Budget des Affaires ètran-

i Etraugùf o: 

dit-il, que le budget de 1904 

fessionnelle des industriels et commerçants fai 
distinction entre les hanqu;' 

Itodrfi chercher 
Et loua deux, franchement, se mirent à j augmenter Ta prospérité du psys. 

l ire, eomme s'ils ne portaient pas en eux- servies aux capitalistes souvent 
•afjujau oe qu'ils attendaient de voir surgir au pour le placement da leurs tonds 
st«lOur du c-iemin. I triels qui manquent d'.vsnœs 

, ' néc-seaires pour fonder ou dév_._rr-
?•>__ « t Vic to r M A H G U E R I T T E dustne. I Le Sénat adopte sans discussion le budget 

I Le l___i_-re répond que la questioft s'sdrcsse'ju chemin de ter du port do la Réunion, lo 
surtout aux Ministres;do lajustice etides flnan- budget du chemin de fer de Kayes «u Niger 
ces qui publient déjà des Ubloaux demandés pur „„ :^„„„„„„„ I , „ , I ^ . J „ - ai»D™l _•. _!L 
M. I>elah;ije. U auffirsit, pour donner satisfn 
tion au désir de M. Detahsye, de distinguer l 
tl-Bstea t'Hiqnidations judiciaires des banqnici 
• t celles des agents d'affaires. * • " 
rieur de la statistûpie sera sai 
U y a pas de doute qu'il n'entra dans la 
vient d être indiquée. 

La séance, suspendue 6 midi, est reprise h 
deux heures. 

Sur la demande de M Tro-illot, ministre du 
_ immarce, le Sénat rétablit les -Ô» Ir. que la 
commission a supprimés dans le chapitre du 
personnel des poids et mesures. 

M. fUym-sdl obtient du Séant le rétablisse-
t, su chapitre 10 (Personnel du Conservatoire 
arts et métiers), du crédit do 140,060 francs 
par la Chambre, crédit supérieur de 4.000 
M a celui que propose la commission des Deicassé pour améliorer la situation, 

d'écrite» ù (inances. j Au point de vue ^diplomatique^ l'ami*"* W3 
On adopte ensuite 

chapitres 

LE PARLEMENT 
AVAHT LA StAHCE 

affaires balçaniques. 
icipe la note de l'A 
myée par la France. 

réformes soient suffisantes pour découragr 
fauteurs de troubles (Très bieesur divers b« 

Au Maroc-, nous veillons a i'indépendan 

i grand bdnéfico pourl'Algéri 
orgauisor 

ffotre si;ustion particuliers ne peut pi m 
contestée par personne. No' 
jou-s prépondérante au Mai 

En Extrême-Orient les diaposlti 
gouvernonients, qui n" 
n'.nnn, nous permettent 
ifique. Nous nons en réjouis-ous pour notre 

'•ÎSÏÏÏÏÎalï 
i i l l '•'•\\f. qui 

i d'iutérê 
Lucunonos'enrspprs 
mnit a la Kussia(V 

Le développement de 

CHRONIQUE GÉNÉRALE 

La *-•*< 
is, 26 décembre. — Un grand nombre 

boulangers assistaient, ce matii . 
la réunion organisée A la Bourse du Travail 
par leur syndicat. 

Des discours violenta ont été prononcée. M 
Bousquet, secrétaire général, a tout d'abord 
fait part à l'assemblée des démarches effec
tuées dana l'après-midi d'hier par une délé
gation patronale auprès du Comité de la 
grève. Mais aucune décision n'a encoro été 
prise à ce sujet. 

L'orateur prend ensuite tente de cette dé 
morche pour déclarer que le moarrement revêt 
tous les jours plus d'extension. 

— En banlieue, dit-il, la plupart des boulan
geries ont été désertées eette nuit. II doit en 
""re très probablement de même an province 

tns un grand nombre de vitres, mats 11 ne noua 
tpaspossibla de voua offrir des indications pré-

"• ure acUiellé,oax toutes Isa dépéebaa 

(ffilNWM Ift 
HOMBI «ma <M Klaiatn i 
••m, d u s H M M rtgio 
<M*nt n 1M M U » > • • _ « i » -

' - n h h r i q M . a T à A d i l à a 
une oireulaire \ 

préaata «é avait proeédé I _a» a_ 
plètB dans abaque dépertea-ent. 

An va dea résulUta de cette a 
Mongeot vient da traiumettra i 
inetruotiona aux pr<y-i_> lia inviter à prënl 
dre toutes les mesurée «n leur pouvoir ponn 
amener les industrielB h mettre fin a ùnS 

'*eœ 

terminant, loua les 
i nous adressa sont intoroeptée*" 
avons, dit-il en terminant, 
coercitifs dont nous disposons pour 

la fabrication du pain. 
e demain pas une voiture de livraison ne 

s seront supprimas. 

appartenant a la Fédéra Puiat 
in de l'alimentation, exhorte, 

hémont-, les ouvriers u venir demain à la 
réunion, accompagnée de leurs feonmos et d( 
leurs enfante, a Ce sera lo meilleur moyen 
dit-elle, de démontrer à nos détracteurs qui 
les grévistes sont d'honnêtes travailleurs c1 

des Apaches, comme on n'a pas craint 
de rtiisinner. 

Lea boulangera ae sont séparés vers 

gré* 
i « A baatfes p-aceu 
talion» ont été opér 

heures, dn 

trance, aux cr 
Quoique- arrestations ont été opérées 
lit et ce matin pour violence» et entravas à 

•ilTnur i coup de 

i la question, da c 

Le» ou_races a u x b o n n e » m œ u r s 
. On a distribué le rapport de M. Guilliersa 
n projet de loi concernant les outrages au 
_H___aa meeur». 

i lé projet do gouyer- acs 

te encore si rapprochée de la fin de 1' 
que nous avions h peine le ter " " 
i idées sur la situation des grai 
-la Chambre, les affaires étrangères ont 
isicurs séances, ici nous devons tout juste 

.ritnii 

appeler vous 

- .VÏtalie. ̂  
d K'-hanger l entro Ici deux nations (cela n 

cherché des points do contact 

ii,'riiéi' !ii-i 

chercher i élargir 

i , . | , l 

nte). 
constate qu'il n'y avait pas incompa-

. asiis les rapport* J -
debouebés. (Du l'Angleterre et, que cette 

il semble que d c g u . M : ' 

bon accord (Applaudissements), 
i L'orateur constate qu'il n'y — ' 

devrions ' tjbilité dans las rapports 

d'arbitrage, qui 

Plusieurs individus ont été arrêtés, eette 
devant la Bourse du Travail, pour vaga

bondage ou port d'armes prohibées. 
- Ce matin, é sept heures, ruo PaLguières. 
sieurs malandrins ont renve 
iu porteuse de pain et se 

La Moissonneuse », 13, rue F-tdherbe. où se 
ouve une boulangerie. Les foraoné» ont 

hrisô une partie du matériel et coupé lea con
duites de gai et d'eau, qui ont été réparées 
aussitôt par le personnel de 1» boulangerie, 

détruit également cinq sacs de farine, 
de peina et une grendo quantité 

La commission adi 
Marnent, en le comf 
-ans la nomeaelatnrc des la 
Ountraventiofi, ajoute le rc . . 
carai « d'imprimée >, ear elle estime qu'il peut i , 
T avoir ru-érrhution pirbiiqnt* de productions , j e r 

facilités d'échange lësdesai 

la vigilance 
e h S t ' a K 8 * ̂  " ^ ^ à*8 é D é-1 c h " e s T o n ? r ïïrdé à « S 
n» booni partie de notre puissance vient do ' ' * jonrn iy 'h io r , W 12.000 ktk 

la force altVacLive 
branlablemenl fid< 

ëyniera-a qui ne sortent pas r 
»c^l%"_é^ee_arre d'interdi 

Le projet gwniei'iiementwl considéra qie les I 

, gérant», UBprimeur» et auteurs se B u d g e t d e s P o s i e s e t T é l é -

grephes 

ait© sans modification le» *!***??—' * ° g j * " ? ' * * \ ' * . J * . T ' ? . t a . d a . f *! alliance qui a pour condition mémo la pi 

.1 t;..T. 

laquelle po 

puissance ! tique: 

des boulangera dans notre ville, la population 
commence à s'émouvoir. 

Le maire a dû, de concert avec le préfet, 
réquisitionner les services de l'autorité mili
tai ro qui a répondu qu'elle ne pouvait fournir 
que 18,000 kilogrammes de pain par jour. Or, 
la consommation, rien qu'a Limoges, atteint 
quotidiennement 36,000 kilogrammes. 

do ce déeestreux état de 

kilogrammes de 
fabriques par la manutention militaire 

traaco-italii 
i littéralement assiégées. Un grand nombre de 

nouvelle, 

La eemmlasion. i 
bonnes 

des objete obsenèe» damne but d'e •r. 
Lee chapitres 14 4 sont adoptes. 
Sur le chapitre 5 (personnel-agents], 11- de j_ 

LA SÉAHOE 
Sémntmt du t6 ttét*màr* 

1 Le Sénat a siégé ee matin etsiège net après- ! tee^ dci 
toidi, pour continuer l'examen du budget de phisdn 

I taira P'C' 

utant d'évéoem-nts dont 
devons nous féliciter. f droit do rtvar, qoaad Ta n»tt 

Cependant il J a des pointa noirs Pour la Ma- ] t d o p , ^ ^ ( r o i l do celte 
cWûine, notamment dovons-nous rcter lodiffé- [ & libm-néveloppemsnt du gél 
rents sux événements qui se déroulent dans c* 1 s u f , â ^fâti* dune puins 
pays. Pounjuoi ne voii-on pas se manileiter ^portante prête 

— '-cou plu* ostensible l'aetioa de la 1-ranco? pjaudi^emanUl. 
doute, par lour situation, la Hussie et r 

i*u« is.ien- l'Autriche sont plus intéressés que nous au ré- Le» chapitres 1 à 8 sont adoptés. 
tablissanisnt de tordre en Macédrune Pourtant! , __ . . . a. 

l'étude. M. | il ne aérait pas hors da propos que la France fit! Sur le chapitre 9, M. d'Annny reprochi 
Nous pren- 'entendre un langage 

cepter la Bourse • 
peuple placement, mais t 
ilitairo | a réunion. 

augmenta ti 

M. de Camé insiste. -
Le hudget de llnstructlcn 

Publique 
La dfernssion s'engage d'abord sur les der- i M- P » m atmoat» appuie les olw 

ipitre» du budget de rinstmctioB pu- ( M - J j Ç j j j é ^ 5 ^ ( | ̂ . ^ 

-aa-aude et obtient le rétabli-ae- té», 
créait indiaatK de 1.000 rrancs pour | 

des boarsas nationales daas les lycée* ; L'on aborde le budget de la 
d'Epargne. 

do faudrait assurer la tranquillité par 
ju'en répartissant énergiques. 
on aura encore h i LemnportaTU* demande easuite ( 
de _00.000 irancs de s'explnuer sur le Maroc et sur 

t haut Deicassé de ne pas lui avoir réjônd». 
'i1."; 

s question f 

oil» déjà 8 ans qu'il ; Il os pure que M. Deicassé po«rra doai 

japonaises eu Extrême-Orient. 
incidents tactuels sont suivis ci 
in vif intérêt en raison dea liens 

la rJjiaaie. (Applaudissement 
" l'/itiaution du : 

is et ojû'il ' aeciue qui 
des moréna P r e * a t poseront 

j des affaires étrangères sur la dette portugaise 
M. Deicassé ' et le Panama. 
autre action | x>es derniers chapitres sont adoptés. 

La séance est levée, b 8 heurs, et renvoyée 

o fiai ras 

à dimanche 10 heures. 

M d'Auaay 

L e s 4-am-H>tt in tca 

Paris, 26 décembre, — L'Association des 
Gamboltiates a renouvelé son bureau, sous jpV_"c 

i travail comme bureau de 
s derniers ont refusé. Aa_4_ 
's de laquelle tes grévistes 

ont été avisés de cotte fin de non-recevoir, une 
grande manifestation a eu lieu- Les chômeurs 
sont njlos boulevard d'Alsace Lorraine, cons
puer le député maire. La police et In gendar
merie étant intervenues, une collision très 
grave n'est produite. Plusieurs agents ont été 
blessés, un gendarme a reçu un coup de cou
teau au bras, un agent a eu la tète fenduu par 
un coup-iie-poing américain, un commissaire 
do police est gravement atteint-

La cavalerie a dû intervenir; dix-sept ar 
résistions ont été opérées. La ville a été oc-

Sitairement toute la nuit. La inunioi' 
itc siège en permaneooe é l'Hôtel de Ville. P lit. 

considérable en ville. 
Brest, 26 décembre. — Le» garçons boulan

gers en grève ont parcourûtes ruesouxohant» 
in-gnole, en conspuant les putroaa 

e contradiction eatrs i et les ouvriers qui travaillent. 

adreaaé , trie textile 
sionnels, aux Chambre» de 
Municipalité» intéressée, 

les .Tti estions. ehlpr-a 
dont nous O-trayi 

la situation de l'induâr 
- Syndicats profoeîf 

question n a i * 
ave»- •— 

Salaires, — Tan 
Variations depuis 20 aDB? Situation dos*_»> 
milles? EtOB-voua payé è 1a semaine ou a i t 
quinsaine? f 

Rèfarttiio* de traodil. ~ Quelles sont te» 
cause» du chômage que vous subisse., fré
quence et durée ? 

Ourriërt *•>_*•««. — Nombre d'ouvriera, 
étranger» dans l'usine où voua travailles ? 3C 
Sont-ils trsiteo autrement que le» Français ?-
— Observations que suscite leur emploi. f 

Synditat*. — Votre anpi^cïution sur l'ac-. 
tion syudicale. 

Avantagea particuliers. — V a-t-il des avan
tages particuliers complémentaires des sa!-
laires, tels que : Constitution de retraite ? -% 
Caisse de seooura en cas de maladiei — *W--: 

Burance contre le chômage?— Création _.'h*ff-
hitetion _ bon marché? — Part-cipetion auk" 
bénéfice» ? — Dsto de fofidntaon de ses ceÇO 

es et fonctionnement 7 
Saisies-Arrêts. — Opéro t on une sairic-er-'i 

rôt sur vos salaires ? Quel est le motif? — Le, 
entant? - Les frais oc-asionnée. 
Rfojlatnints da salaires. — Quais sontJe»i_ 

eonflits dont vous avez été témoin pour paie1 

oot-ils leur métiersdunsles tissages?"— D_r_tf< 
les filatures ? — Quel est leur salaire ? 

Discipline (tatèti*r. — Amendes. Motifs^. 
Emploi. — Quel» »onl les motifs de renvoi^ 

-ils parfois inspirés par dea préocen-
étrangèree é la profession ? — Quel* 
rapports entre les ouvriers et le pe£ 

sonnet dirigeant : patrcne,dîi'ecte_rs ou cont_5'-

Maire d'Armanlièrns se tiendra à la disposr-
du textile, en son cabinet ft 

la Mairie, le» mardi, mercredi et jeudi rle> 

A n 0 > n « e l l d ' U t » * — Koas apprenons; 
je M. Maurice Vei-Durstid, fils dn conseiller 
Etat, ancien préfet du Pee-dVCalais, vient; 

d'être reçu auditeur au Conseil ûVEtat., 

LES GRÈVES 

joliment 

ria» 

Barat'o et Cie ne saurait a ttoùad 
bien fait de h Hvrer a la plubioité. 

Comment c'est après s'être rendu à 1 . . 
tion que l'administration avait adressé-u con, 
Meseienrs,sur la demande des ouvriers, srprei 

pris devant e?tto -dminislcation des erĵ , 
gagetuenta qu'ils n'ont pas ten_is, c'est nloft 
que MM. Baratte réponde a une démarche 

lurtoiae rtrr : a Fiohez-nous la paix I ». 
Voila des expressions bien malheureuse* 

que noua regrettons pour MM. Baratte do lea 

Si l'opini 

i coup, les sympathie 

lour personnel f 
métiers en morf 

iers travaillai--!. i» un jour et dotfi 
ir Beuiarnc?. 
ïl y a relativement peu dJouvrie_s de Ûlotur< 

syndiqués par rapport ù leur nombre. 
Ore 

Cette constatation, 

• filature Baratte 

a lé voit, n'est pas 

,„ 
syndiquée, 
tte 

A Pant-$i*-fHmppQ 
La grève continue au tissage Jeanson. La 
nnèoipalilé de Nîeppe a fait distribuer sa

medi un pain par ouvrier gréviste et par . 
chaque enfant et 50 kilogrammes de cherOoft 
par ménage do gréviste. 

Bsman â'mîe Figurante 
P»r Jnlae M ART 

IX 

k _ép**-a4.t tu t qnio-

#!_*trv_etioi., y i 
diirti • 

sncce»9ivempi4p*r elle, toit à Paris, soit 
à Ntples', «oit it C»t«fle. Il envoya môme 
en Italie et eu Sicile ua brigadier du ser
vice de la sûreté dans ia perspicacité du
quel il avait cénftanc*. Cet ac-nt avait 
pour mission, n_n seulement de s'a.saurer 
st les détails donnés par Martha 
famille, aor sou enJwice, étaient exacts, 
nmtt encore de recrjciHir ee qu'il serait 
possible d'arprendre, inz meilleares 
sources, sur P/ocoli lui-même, sou ottrac-
tère, leR^nrede vie qu'il menait. 

O n'etiit ptsnn'crime ordinaire que 
cet Maintînt, M. de Mauhnet ne .D le/esprit. tUaient $ 
dit-imulnit point. Il y avait là des nuan
ces intinif » dan» les detsih qui pouvaient 
changer l'aspect nh l'affaire. En outre, 
ropmion p_Miy_i» M diclai'ait pour la 
petite danseuse. 

Le crimo, commis dans un de» reslau-
ftnté A la modelée pi*» _rééjuenlés de 
Paris, avait été connu te lendemain; 
même 4ne noie de qu^ques lignes rela
tant flimpletrte«t «ee faits avait été portée 

— Oit ' rooDsienr, dit M.rtha «élevant, 
rime-erait-il possibiede meatir? 
a été si oouaWdey>itis troia ou qua-

se r_3orj_evVn si pee de mots ! 
sera potrr vos» ohoee facile ; 
" «i peu de monde, aaeel biort 
Naph?» et h Catane, que l'ins-
i bientôt terminée Cela ne 

pas grand mal, monsieur I 
i derniers mots avec une 
«Me, avec tant de résigne-

jOfe, de nestTeaa, la regarda 
__, «Uaré par ee vieege aux 

lumineux; elleétart Ineapa-
,eeia se voyait; du reste, 

' " pai '* jouvT deyanl le 
- d'une héroïne ffan 

»*a«»j-WiQ*„t, et ne***, 

•mm pouvait à***™\ pages, dans deu_lj(rarnaux da boulevard, 
ijsatwage de tuer «ĵ fctog e>i Mtta_irVa4,eia^ait paradas le 

blement dans la voix. H avait une crainte 
pour l'avenir; retrouverait-il avec flene-
viève cette vie si douce que Marthe lui 
avait faite T La petite Sic-tienne, assise, 
immobile sur un canapé, le regard fixé 
sur Bon amant, savait si bien lui paire, 
autrefois, deviner un caprice qui naissait 
dans le pkus lointain des replis de sa pen
sée! Peut-être avait-iî passé & côté du 
bormeiM-f 

Après Noël, te juge entendit encore Do-
menien, qui n'eut qu'a écouter son sr-

Parjs se passionne aisément.!', i ê s i i e ne- l'aapreuve pas, je ï'esxuse et làldeste amitié pour plaider ls cause de -far
te*. Marthe étatt, plains. 

Noël fat entendu par la >age. Briève
ment, il expliqua dans quelles circons
tances W avait connu Martha. L'assassi
nat de Procoli et ^arrestation de la jeune 

avaient /ait sur lui une impression 
vive II avait compris tout de suite 
sa malteesse ae vengeait sur Procoli 
deux, grands malheurs de 

tifln y était mêlé, et les imaginations par
taient en campagne, cherchant à démêler, 
au milieu du fatras des sottises et des 
ruensoages dont ou l'entourait, ce qu'il y 
avait de vrai dans ce coin de vie d'artiste 
tout à coup révélé par un drame doulou-

, rem. 
Las ehroniquenrs. eux antwi, a'occnpô-

rent de liirtha, et deux ou trois art clés 
â sensation, signes dea noms les plus ai
més du pubnc, présentèrent un séaumé de 
l'affiitre dans un sens favorable h la jeune 

et Nonvel que M. de Maubuet apprit les 
détails de duel de Chrétien avee l'ancien 
amant de-sa maîtresse. 

Nouvel, ardent et convaincu, défendit 
Marthe et se porta garant de non honnê
teté, rtt il termina en disant gravement: 

Quand cette liaison rjeromMiç/i, je 
prévtnsNoël: «Tuas charge d'âmo, lui 
drhvje, si j-'iineis tuooldips eetteenfant.ee 
sera fait d'elle. . Je comprends le drame 
qai s'est passé dans le cujirrde Noël et les 
motifs qui l'ont fait abandonner Marthe; 

sine qaVells s'en doutât, ht pauvrette, l'ob
jet detcrtltes l«s conversation*. 

On attendait donc, avec le plus vif Inté
rêt, que .affaire fût renvoyée devant la 
eonr d'assise» et que les débats fussent 
ouverts. M. de Maubuet, de son côté, ua 
perdait pas son temps 

Lr.s circonstances du crime étant con-

puisqne Marthe tes avgtt révéré*»,,, «es par l'Italien : i abandon à (_ataae, 

à la hâte, et au moment de lt 

il s-eitfonratt de tout ce -rut pouvant sciai- son ahan.ooà'Pa.i8..Gequ')lnHt à M. ^ f ^ ^ - W p - ^ T — ® î*î!îW8t_?_ - ^ - . . Î S î j * * ? . * ^ 
a jugement et ne laisser ••don, " 

doute sur les mofcrles qui avaient fait agir 

40*4, avee sans- fctjtot ' l ^ u es que i»a___»i elte-méme tgssrtsH,itlavait rail» la . _ _ . 
BesK-ant la j_uf»_a,desreportera étaient c'est-à?dira le pari de Procoli, tenif p^Ha|r>metier_à des rWewoejs aTtHH 

•ves-s, et les feuilles dn soir «Wreeent de u*. Italiens 
_to«x oftBMMe d» défaits bredés de bien théâtre. 
da» hattisies, mais au mity . desquelles. Ceux-ci i«o«-*rent aa pasytstsat 

vende du éTîaa se re* ment rVocait avait eu Wdée 

, tenaTparée* v>«_mt. _ 

laccompaatia-u-ir t - gearive tristesse; apret cette rencontre, le 

Ebenhear et ht estime ne tut paissaient 

- plus poeeiMe auprès de Hirtha ; aulant-
•[raaajt dons) s i flApiirtf 

iisns. umsa aras»"•vr»-»*•»»-• _ » m _ T m B ) JDUII . u n . , W i n m a i l •• - - - • - rrç**,*_:,''' ^-TVvT 

'JtâfiTXamsà H a f e T s a a f e s , a^iri^e^Ht a ^ i ! mOtmH mm éJTn i i ] H M < 
es pros trta-ques et lu plnfl haut ra ijn'ft Mtrearvait ea hoetaotwiwe. a*_é»r* 

fit t. 

#»*»i •*.«t9f^.^«*H*_re, itq. N««i Gtaré-

ta_aee qoeMea muta m-xm». otk, 
•aanu-a-it wr-sontrée» b*w «as 

f D.'wtre part, oe fut vei-Oaude _Vai^b__a*MdrrWcitd, Ueijreoi 

Isabelle, la danseuse du Chflte 
let ; Florence, ls bonne de Noël ; Monjotit; 
d'autres encore, comme Hoadiard, même 
les deux viesx gardiens de ls paix, Pa
lombe et Madaret, qui avaient sauvé Map 
tha le jour où elle avait voulu se noyer. 

Parmi les dernières dépositions, il y est |dt___M» que le j 
quelques allégations qài furent nsoioa^snvAiat tnujoi 

diard en termes qui dtonuaïeai a entendre 
.'H avait dû et -e, si peu de tempe q 

Une autre déposition ne fut pas moint» 
intéressante et fit entrer l'enquête dan» 
_ne voie nouvelle. 

Florence avait été entendue, ainsi quel 
nous lavons dit. 

A l'une dss questions adressées 
M. de Maubuet, eHe répondit en disant 
qu'elle avait surpris de fréquentes que
relles entre Chrétien et sa maîtresse ; que, 
duv reste, tout ne par___>sait point marcher! 
pour te mieux dans ce ménage. 

D'où venaient les tortsY Voila ce an'eH»1 

ne savait pas ! Ht cepandan*, si on l'inteft 
rogeait bien, elle serait obligée de reçoit-., 
naître que, pendant certaines ansences def 
tnoasietir, n_ada«ie avait reçu la visite, 
d'un grsad)eane homme blond; peut-êten 
qu'après toi*, dans ces visitea, il n'y avait 
aucan _aa»; pourtant il était au main» 

îune -tflfrrnte en qu estima 
du moment où rnonstear • 

n'était pas cbez lui pour venir voir raa-
dame. Cela avait paru louche, mêmaaw • 

Ainsi renseigné, M. de Maubuet Cy 

tiontia Marnas, qui n'eut pas de peu 
veconnaTtra S-onnse Paqaetnn dft_s 
portssit qu'où lui eu M. « i à«asn>et 

- jMsYnTfo . , 
dsnsthi tonne ttt. _veM aeaaeilh sas dé- a^art pansé sons eMence kw isasMe; 
marshea, et de Ut rode le*** que tw avait que* _teat_-_e s'était trouvé a_CM. 
mitigée Çhrétrenj Wfénon 

pouva 

en-eaa 

iHl-MIII. • 

enfsiqaer, aoit aV ni», 

dit aux ques- v__att.ss.da Pïorenci nesyani 
tiôfuTtte U. de HmtmtÀmt on soûrh-aldsa que la retigioa dn j e . 
gotfueQSrdet™tquinouvsUla46«rcroîi»_i aisn, l'osTasalnBd à taotos A m 

, oà Taure da I* Si. 

% 

P_rl.nw.sl
ort.Hl
eetteenfant.ee
v__att.ss.da

